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LETTRE  DU 


POUR  LA  CONVOCATION 

DES  ÉTATS-GÉNÉRAUX 

J.  f^ERS AILLES  , le  zy  Avril  lyS^, 


A LYON, 

L’ IMPRIMERIE  DU 
Rue  Saint-Dominique. 

M.  DCC.  LXXXIX 

WiARy 


ROI 


lettre  du  roi 


Pour  la  convocation  des  Etats  - generaux 
à Versailles  ^ le  zy  Avril 

DE  PAR  LE  RO  L 

N oTRE  AMÉ  ET  EÊAL,  Nous  avons  befoin  dit 
concours  de  nos  fidellcs  Sujets^  pour  nous  aidera  lur- 
monter  toutes  les  difficultés  ou  nous  nous  trouvons^ 
-îelativcnient  à l’état  de  nos  finances , & pour  établir , 
fuivant  nos  vœux  , un  ordre  confiant  & iiivari^  e 
dans  toutes  les  parties  du  Gouvernement  qui  interellenc 
le  bonheur  de  nos  Sujets  & la  profpérite  de  notre 
Royaume.  Ces  grands  motifs  nous  ont  détermines  a 
convoquer  l’Afiemblée  des  États  de  toutes  les  provinces 
de  notre  obéifiance,  tant  pour  nous  conleiller  & nous 
affifier  dans  toutes  les  chofcs  qui  feront  raifes  fous  les 
yeux  que  pour  nous  faire  connoître  les  (ouhaits  & 
les  doléances  de  nos  Peuples ^ de  maniéré  que,  par 
une  mutuelle  confiance  & par  un  amour  réciproque 
entre  le  Souverain  & Tes  Sujets  ^ il  foit  apporte  le  plus 
promptement  poffible  un  remede  efficace  aux  rnaux  de 
l’État,  & que  les  abus  de  tout  genre  foienc  reformes 
& prévenus  de  bons  Sc  folides  moyens,  qui  aflurenc 
la  félicité  publique  , & qui  nous  rendent  a nous  par- 
ticuliérement le  calme  & la  tranquillité  dont  nous 

fommes  privés  depuis  fi  long- temps*  r,  r -c 
A CES  CAUSES  , Nous  VOUS  avertifioiis  oc  lignifions 
que  notre  volonté  efi  de  commencer  a tenir  les  États 
libres  & généraux  de  notre  Royaume  au  lundi  zy  Avril 
prochain  en  notre  ville  de  Verfailles  , ou  nous  enten- 
dons & défirons  que  fe  trouvent  aucuns  des  p us  nota- 
bles Perfon nages  de  chaque  province  , bailliage 
féné 'hauflfée.  Et  pour  cet  effet,  vous  mandons  & très- 
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cxpreüement  enjoignon.s  ^ qu’incontinent  Ja  prcfente 

reçue  vous  ayez  a convoquer  & affemblcr  daL  notre 

villa  de  Lyon  , dans  le  plus  bref  temps  que  faii^fe 

pouiia  tous  ceux  des  trois  États  de  la  SénéchaulTce 

de  Lyon , pour  conférer  & pour  communiquer  en- 

femblc , tant  des  remontrances,  plaintes  & doléances 

=>“ront  à propofer  en 

ciir?”choff;  ® États;  & ce  fait, 

cure  , cho  El  & nommer  quatre  députés  du  Clerac 

chaqu.  Oidre,  tous  Perfonnages  dignes  de  cette  mnd- 
marque  de  confiance , par  leur  mtégricé  de  par  fe  bon 

^ i^rquelles  cmrvoeations 
& cLaions  feront  faites  dans  les  formes  preferites  pour 
tou,  le  Royaume,  par  le  Réglement  annexé  aux  nré- 

ttiaiom  & no  d^nf- 

pofer!  remoL°r:r!a:iS"&"c:nftnt  ®;r:’  P™"' 

i-?:àbiür:;;int  t '!“'■  deT'ag;“: 

les  parties  de  l■Admi:Vfeation^Vpl”vriîgé^^^^^ 

de  notre  Royaume,  & le  bien  de  Jus  & dëchactm  de 
nos  St,,ets  : les  affurant  que  de  notre  naiîilT,  ^ 

toute  bonne  volonté  & affeétion  pour  mafi,mnE°& 

9“;  aura  été  concerté  entre  No* 

& leldtts  Etats , loit  relativement  aux  impôts  qu’ils 
auront  confent.s,  foi,  pour  l’établtlTemen,  d^^e  renie 
confiante  dans  toutes  les  parties  de  l’Adminillration  & 
de  I ordre  publie  ; leur  promettant  de  demanda 

iss  fébt.  * s;e'  t r'  " 

laES"”  ^ 

telle  maniéré  que  notre  Royaume,  (Sc  cous  nos 

t'"r«“‘qu“  P°"''  '°U|Ours  levefTets  faiu- 

Potabie\lLbléë™'  P--“”'='‘te  d’une  telle  & R 

rep?«nr^tan"“g:4e:f:Sp 

LAUKEtsT  D£  VlLLEDEufl  ’ 
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fait  par  le  roi, 

Pour  V exécution  des  Lettres  de  convocation. 

Du  14  Janvier 

T J F ROI,  en  adreJant  aux  diverfes  Provinces 
^n,ifes  àfon  obéiffance.  ■l^^Letues  de  convoc^ 
p,our  les  Erats-généraux  , a voulu  que  fes 
tous  appelés  à concourir  aux  eledions  des 
qui  doivent  former  cette  grande  & folennelle  AiTe  - 
blée;  Sa  Majefté  a délité,  que  des  f 

Royaume  & des  habitations  les  moins  ’ 

cun  fût  affûté  de  faite  patvemt  |ufqua  Elle  fe^vœux 
& fes  réclamations  i î>a  Majefte  ne  P . p , 
atteindre  que  par  Ton  amour  acette  partie  de  les  > 

nue  l’étendue^ de  fon  Royaume  & lappared  du  trône 
femblent  éloigner  d^tlle,  & qui,  hors  de  Portee 
dp  fes  regards  fc  fie  néanmoins  a la  protedion  de  fa 
iuftice  & aux  foins  prévoyans  de  (a  bonté  Sa  Ma)efte 
a donc  reconnu  avec  une  véritable  latisfadion  ^ qu  au 
moJL  des  Afl-emblées  graduelles  otdomtees  dans  toute 
la  France  pour  la  repréfcntation  du  iiers  état,  tue 
aurou  ainh  une  forte  de  communication  avec  tous  les 
habitans  de  fon  Royaume,  & qu  Elle  fe  rapprochc- 
r.oit  de  leurs  befoins  & de  leurs  vœux  d une  raannie 
plus  sure  & plus  immédiate.  Sa  Majefte  ^ ^ 

r-mclft  encore  cet  objet  particulier  d^  Ion  inqu  e 
tude^  en  appelant  aux  Aftemblees  du  Uerge  tous  es 
ham^&â  utilL  Pafteurs  qui  s’occupent  de  près  & jour- 
tiîemcm  Te  l-indigence  & de  laff, (lance  du  peuple 
qni  connoiftent  plus  intimement  fes  maux  & les 
app^rébeiifions.  Le  Roi  a pris  foin  neanmoins  qu., 
aiicun  momeatj 
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prefence  de  leurs  Cures , ou  d’un  Eccléiîaftique  capable 
de  les  remplacer  j & dans  ce  but , Sa  Majelîé  a permis 
aux  Cures  qui  n ont  point  de  Vicaires,  de  donner  leur 
lum-age  par  procuration. 

T fu  droit  d’être  élus  pour  Députés  de 

Ja  noblefle , tous  les  Membres  de  cet  Ordre  indilHiic- 
tement,  proprietaires  ou  non  propriétaires;  c’eft  par 
leurs  qualités  perfonnelles,  c’eft  par  les  vertus  dont 
lis  lont  comptables  envers  leurs  ancêtres,  qu’ils  ont 

ïemps  , & qu’ils  le  ferviront 
encoie,  8c  le  plus  elhmable  d entre  eux  fera  toujours 
celui  qui  méritera  le  mieux  de  les  repréfenter, 

Le  Roi  en  réglant  l’ordre  des  convocations  ôc  la 
forme  des^Memblees,  a voulu  fuivre  les  anciens  ufages 
autant  qu  il  etoit  poflible.  Sa  Majeflé  , guidée  par  ce 

^ les  bailliages  qui  avoient 
d pute  diredement  aux  Etats-généraux  en  1614,  un 
confacre  par  le  temps  , pourvu  du  moins 

dilhiidion  avoit  eie  accordée  5 & Sa  Majeflé,  afin 
d établir  une  réglé  uniforme,  a étendu  la  même  pré- 
togative  au  petit  nombre  de  bailliages  gui  ont  acquis 
des  titres  pareils  depuis  l’epoque  des,  derniers  Etats- 
generaux. 

Il  eft  refulté  de  cette  difpofition , que  de  petits  bail- 
liages auront  un  nombre  de  Députés  fupérieur  à celui 
gui  leur  auroit  appartenu  dans  une  divifion  exadement 
proportionnée  a leur  population  ; mais  Sa  Majelèé  a 
diminue  1 inconvénient  de  cette  inégalité , en  aL-anc 
aux  autres  bailliages  une  députation  relative  à leur 
population  & a leur  importance  ; & ces  nouvelles 
combinaifons  n auront  d’autre  conféquence  que  d’auï 
menter  un  peu  le  nombre  général  des  Députés.  Cepen- 
dant le  refped  pour  les  anciens  ufages  , & la  neceR 
fno  de  te  conc,l.er  avec  les  drconftfnces  préknT/s 
fans  blelTer  les  principes  de  la  jiillice,  ont  rendu  len- 
ftmble  de  organifation  des  prochains  Etats-généraux 
& toutes  les  difpolitions  préalables  très-difficiles  & 
f uyent  iinparfaites  i cet  inconvénient  n’eût  pas  exifté 
fi  I on  eut  fmvr  une  marche  entièrement  libre  lé 


tracée  feulement  vœux  de  fes 

Sa  Matefte  a cru  ^,.^blée  desEtats-generaux 

Peuples , en  «^«nt  a 1 A le”b^  p„  éviter , 

le  foin  de  remedier  at « f^^éme  plus  parfait. 

& de  préparer  pour  1 aven  écautions  que  fon 

Sa  Majefte  a P«s  , ^afi„  de  prévenir  les 

efprit  de  fageffe  incertitudes;  Elle  attend 

difficultés  & d^xer  t , - de  l’exécution  de  fes 

des  différens  Officiers  charges  j; 

volontés , d ‘l’hatinonie;  Elle  attend  fur- 

délîrable  de  1 ordre  & /e  1 hai^^^^ 

rout  que  la  voix  d=  , Etats  - generaux.  Sa 

dans  le  choix  des  Dçput  * ^ rappeler  que  1m 

Majefté  exhorte  les  la  préférence , & 

hommes  d’un  efprit  “ j ^o^ale  & de  la  poli- 
que  par  un  heureux  accoidj  ^^1^  publiques  & 

tique,  il  ^ „ rrens  ne  foient  auflî  les 

nationales , les  plus  c giclée  que  la  confiance 

plus  habiles.  Sa  Majefte  de  la  Nation 

due  à une  Aflcmblçe  ^ux  Députés  aucune 

entière,  empêchera qu  x ^^-oubler  le  cours  des 

inftrudion  propre  a ^rretei  auront 

délibérations,  ^lle  ^rpei  q ^ p^.élent  a leur 

fans  cefte  devant  que  iesEtats-generaux 

fentiment,lebienmappreaaW^^^^  confidération  les 

peuvent  operer , & ^^^.^ment  à un  efprit  de 

détournera  de  ^'^^^ent  injufte  , & 
défiance  qui  rend  - & à la  profpeuite  de 

cberoit  de  faire  Servir  a la  gloire  , 

l’Etat,  la  plus  grande  de/out  ^ fté , félon 

des  in:érêts"&  des  ;,^|‘drcelreurs  , .Vd 

U;‘‘^g=:oK=r^,,rmbl  r autoi:  de  demeure  les 

determmce  a non  pour  gêner  en  aucune 

maiSrîri'ibené  de  leurs  délibéranons^,  mais  pour 
kSr  confetver  le  caraftere  le  plus  cher  a fon  cœur, 
celui  de  confeil  & d’ami.  En  confequence , Sa 
Majesté  a ordonné  & ordonne  ce  qui  fuit . 

A iv 


Gouverneurs  des  différe^n^es^nro^^'^^”^  ^^voyées  aux 

K"i.?ïstvV 

*.  r™.,-  .*iS'.”  S p;S‘E  «£.  A.. 

„..  .,.ÊÏ  tsèsfeæ; 

Dans  Ja  première  claffe  fcron.  , 

ba.ll.ages  & fénéchauffées  auxqS  Sa Tf" 

g'!e  les  lettres  rlp  .^4ucis  oa  iVlaieite  a iiio-é 

conformément  à ce ^voient  être  adref- 
Dans  la  fécondé  cJafTe^  ferom  ^"'"5“''  "^'4. 

bailfeges  & féncichauirées  quT  „■ 
dircftement  en  iffu  onr  ,?r?  ’ ''ayant  pas  député 
devoir  encore  ne  d/pûtï ' ^4 

jmnrement  avec  les  ^^‘-ondairement  ék  con- 

première  claffe;  & dan!  I’um  & de  la 

entendra  par  bailliages  & fénéchaLrir^'^^^  ciade  , Ton 
auxquels  la  ccnnoiflànce  des  cas  roraux'^raunbtfer' 

ferom  défignfs Vo,«  fe” Idr^d^l 

eJaffe  le  reronifiu!  feK  » ''““‘J' 

/«s  ficonda'ms.  ^ Bailliages  ou  Sénichauf. 

pales,  formain  la  p”emfere^cî’afl-^’^”f‘^*’^“^"''  Princi- 
«nspris  & répS  fo l > liront 

r!=5  bailliages  principaux  ou 

pales,  foit  à raifon  de  leur  dén  pnnci- 

-iTort  defd:.  bailltagerou 


V. 

L.ES  ba.illi3g£S  ou  renechaufiess  de  la  (econde  claflfe 
feront  délîgnés  à la  fuite  des  bailliages  & des  fénc- 
chauffées  de  la  première  clade  , dont  ils  formeront 
rarrondiflement , dans  l’état  mentionne  ci^apres , Sc 
qui  fera  annexé  au  préfent  Réglement. 

V I. 

En  conféquence  des  diftinétions  établies  par  les 
articles  précédons , les  Lettres  de  convocation  feront 
adreflées  aux  Baillis  & Sénéchaux  des  bailliages  prin- 
cipaux & des  fénéchaudées  principales  ; & leldits 
Baillis  & Sénéchaux  principaux,  ou  leurs  Lieutenans  , 
en  enverront  des  copies  collationnées,  ainii  que  du 
préfent  Réglement  , aux  bailliages  & fenechauilees 

fecondaires. 

VIL 

Aussi-toT  apres  la  réception  des  Lettres  de  convo- 
cation , les  Baillis  & Sénéchaux  principaux , ou  leurs 
Lieutenans , les  feront , fur  la  requifition  du  Procureur 
du  Roi,  publier  à l’audience,  & enrégiftrer au  grefte 
de  leur  fége  ; & ils  feront  remplir  les  formes  accou- 
tumées, pour  leur  donner  la  plus  grande  publicité. 

V I 1 1. 

Les  Officiers  du  lîege  pourront  affifter  a la  publi- 
cation , qui  fe  fera  à l’audience , des  Lettres  de  convo- 
cation j mais  ils  ne  prendront  aucune  part  à tous  les 
aéfes  , jugemens  & ordonnances  que  le  baüli  ou 
Sénéchal  , ou  fon  Lieutenant,  ou  en  leur  ableiice  , 
ie  premier  Officier  du  fiége  fera  dans  le  cas  de  taire 
& de  rendre  pour  l’exécution  defdites  Lettres.  Le 
Procureur  du  Roi  aura  feul  le  droit  d affiner  e ai  i 
ou  Sénéchal,  ou  fon  Lieutenant & il  fera  tenu,  ou 
l’Avocat  du  Roi  en  fon  abfence , de  faire  toutes  les 
requifitions  ou  diligences  néceffiaires  pour  procurer 
ladite  exécution. 

I X. 

Lesdit's  Baillis  &■  Sénéchaux  principaux , ou  leurs 
L’.eutenans , feront  affigner , a la  requête  du  Procureur 


letendue  du  relTort  ordinale  de  îéurLm^' 

C3S; ."  sr>"ïï' ;”/■■  “f  “: 

prochain.  P'“  9ue  ]e  j<r  Mars 

deux  parties;  J’une  defaueilpc  ^ Réparera  en 
nés,  nominera  un  Député  à ’ 

Pi-éfens  & au-cIeXus  dLv  / Chanoines 

T-ngt , & a,n(ï  dé  fthè  ; & l’a  'irr 

de  tous  Jes  EccléiMiques  tntr^ar'  compofée 

aitachcs  par  quelque  fonffion  fu  fevl” dl“c?''*'“  ’ 

Sq”"%"r"ffnr^'  : ^sïécll’ 

ving?.  de 

r?péisSslu?;ruTS:u«i’?’^=’p^^ 

pris  dans  l’ordi-e  eccJélîaftiquc  fécuW  oTré'f 

bliflemens  publics  à la  rnnfp  * °P“a'ix  étant  des  eta- 
Ordres  ont  tm  £l  iméée*t  !,"r"°"  ‘^"'^'■els  tous  les 
faire  reprélenter.  ’ “ admis  i fe 

& tous  les  NobTés  poflédMé’fi”  Podedant  bénéfice  , 

rendre  en  perfonne  à l^lTemblée^  T' ï"  r Ÿ 

Ordre.  . “ ^‘°“'i™r  fondé,  pris  dans  leur 
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le  cas  où  quelques-uns  défaits  Eccléfiailiques 
^ Wes  idauroient  point  été  affignés , ou  n auroient 

àï/;rÆ:^'— '■ 

leurs  dttes,  X I I I- 

F.»ce 

SiEiSSb:;— ” 

XIV. 

Les  Curés  des  paroiffes  bourgs 
campagnes “ y trilliagê  ou  fénéchauffée 

paroître  que  par  des  ‘alrieuVs  cures  un 

•fiaftique,  a moins  en  état  de  remplir  leurs 

Vicaire  ou  DeflervanrreJ.danj^,  en  «atde^^  J 

luteèr  k’paîoi'fc  Pendant  rabfence  du  Curé. 

X V, 

U rrillp  tous  les  Eccléfaftiques  engages 

Dans  chaque  viU  , poffédant  bénéHce , feront  tenus 
dans  les  Oïdies  ^ “ V ^laroiffe  fur  laquelle  ils 

,tu«rom  te^ueVou  donn^^^ 

2-E'"«"EE:rra?S;ü; 

(de  fon  bénéfiçe, 

XVI. 

Tous  les  autres  eccléf aftiques  engagés  «^ans  les 
Ordres  non  réfidans  dans  les  villes,  & ^ 

non  poflédant  fief,  ayant  la  "«blefie  acqmfe  & tra 
Ciffible  , âgés  de  vingt-cinq  ans.  nés  François  ou  natu 
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ralifcs  , domiciliés  dans  le  refot  du  bailliage , feronè 
tenus,  en  vertu  des  publications  & affiches  des  Lettres 
de  convocation,  de  fe  rendre  enperfonne  à rAffimblée 
des  1 rois  états  du  bailliage  ou  fénéchauiïée  , fans  pou- 
voir le  taire  repréfcmer  par  Procureur. 

XVII. 

Ceux  des  Ecclelîafbques  ou  des  Nobles  qui  polîede"' 
ront  des  bénéfices  ou  des  fieFs,  litués  dans  plulîeurs  bail- 
liages  ou  Fencchauffies , pourront  fe  Faire  repréFenter  à 
1 Aflemblee  des  T,  rois-etats  de  chacun  de  ces  bailliages 
ou  lenéchaulTees , par  un  Procureur  tonde,  pris  dans 
leur  Ordre  j mais  ils  ne  pourront  avoir  qu’un  FufFrage 
AlTemblce  générale  de  bailliage  ou  Féné- 
chaulTee , quel  que  Foit  le  nombre  des  bénéfices  ou  fieFs 
qu  iis  y polfedent. 

V XVIII. 

Les  Ecclefialliques  engagés  dans  les  Ordres , polTé- 
dant  des  fieFs  non  dcpendans  de  bénéfices,  le  rangeront 
aans  1 Ordre  eccléfiaftique , s’ils  comparoillent  en  per- 
lonne  ; mais  s ils  donnent  une  procuration , ils  Feront 
tenus  de  la  donner  à un  Noble,  qui  fie  rangera  dans 
1 Ordre  de  la  Noblelle. 

XIX. 

Les  Baillis  & Commandeurs  de  l’Ordre  de  Malthe 
Oront  compris  dans  l’Ordre  eccléfiaftique.  Les  Novices 
lans  bénéfices  Feront  compris  dans  l’Ordre  de  la  no- 
biede,  & les  3ervans  qui  n’ont  point  Fait  de  vœux,  dans 
J Orare  du  liers-état. 

X X. 

Les  Femmes  polTédant  diviFément  , les  filles  Sc  les 
veuves,  ainfi  que  les  mineurs  jouiflant  de  la  noblefté 
pourvu  que  leFdkes  Femmes , filles,  veuves  & mineurs 
potledent  des  fieFs,  pourront  Fe  Faire  repréFenter  par  d^s 
Procureurs  pris  dans  l’Ordre  de  la  noblefte. 

XXL 

J,  les  Députés  & Procureurs  Fondes  feront  tenus 
apporter  tous  les  mémoires  & inftrucftions  qui  leur 
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iuf^ont  été  remis  pat  leurs  commettans , & de  les  pré- 
fenter  lors  de  la  rédadion  des  cahiers,  pour  y avoir 
tel  égard  que  de  raifon.  Lefdits  Députés  Sc  Procureurs 
fondés  ne  pourront  avoir , lors  de  ladite  rcdaCfiçn,  Sc 
dans  toute  autre  délibération , que  leur  fufFrage  per- 
fonnel  i mais  pour  i’éledion  des  Députés  aux  Etats- 
généraux,  les  fondés  de  procuration  des  Ecclefiaftiques 
polTédant  bénéfices,  & des  Nobles  pofiedant  fiefs,  pour- 
ront, indépendamment  de  leur  Euffrage  peifonnel  , 
avoir  deux  voix  , & ne  pourront  en  avoir  davantage  , 
quel  que  foit  le  nombre  de  leurs  commettans. 

XXII. 

Les  Baillis  Sc  Sénéchaux  principaux,  ou  leurs  Lieu- 
tenans , feront , à la  réquifition  du  Procureur  du  Roi  , 
notifier  les  Lettres  de  convocation,  ainfi  que  le  préfent: 
Réglement , par  un  Huiffier  royal,  aux  Officiers  muni- 
cipaux des  villes , Maires  , Confuîs,  Syndics , Prcpofés  ^ 
ou  autres  Officiers  des  paroifies  & communautés  ds 
campagne,  fituées  dans  l’étendue  de  leur  juridiction 
pour  les  cas  royaux  , avec  fommation  de  faire  publier 
lefdites  Lettres  & ledit  Réglement  au  prône  des  Méfies 
paroiffiales  -,  & à l’ifi'ue  defdites  Melîes,  à la  porte  de 
réglife,dans  une  Afiemblée  convoquée  dans  la  forme 
accoutumée. 

X X I I L 

Les  copies  des  Lettres  de  convocation , du  préfent 
Réglement,  ainfi  que  de  la  Sentence  duBailii  ou  Séné- 
chal , feront  imprimées  eSc  notifiées  fur  papier  non  tim- 
bré. Tous  les  procès-verbaux  & autres  aCtes  relatifs  aux 
afierablées  & aux  élections,  qu’ils  foient  ou^non  dans 
le  cas  d’ètre  fignifics , feront  pareillement  rédigés  fur 
papier  libre  i le  prix  de  chaque  exploit  fera  fixé  à 
douze  fous. 

XXIV. 

^ Huitaij^e  au  plus  tard  après  la  notification  & publi- 
cation des  Lettres  de  convocation  , tous  les  habitans 
compofant  le  Tiers-état  des  villes,  ainfi  que  ceux  des 
bourgs , paroifies  & communautés  de  campagne  , ayant 
un  rôle  féparé  d’impofitîons,  feront  tenus  de  s’afiembler 
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tlans  ia  forme  ci-après  prefcrite , à l’effet  de  rédîger  lai 
cahier  de  leurs  plaintes  &:  doléances,  & de  nommer 
des  Députés  pour  porter  ledit  cahier  aux  lieu  & jour 
qui  leur  auront  été  indiqués  par  i’adre  de  notification 
ôc  fommation  qu’ils  auront  reçu. 

XXV. 

Les  paroiffes  & communautés,  les  bourgs  ainfi  que 
les  villes  non  comprifes  dans  l’état  annexé  au  préfent 
Réglement,  s’afiembleront  dans  le  lieu  ordinaire  des 
AlTemblées  5^:  devant  le  Juge  du  lieu,  ou  en  fonabfence, 
devant  tout  autre  Officier  public,  à laquelle  Afiemblée 
auront  droit  d’affifier  tous  les  habitans  compofant  le 
Tiers-état,  nés  François  ou  naturalifés  , âgés  de  vingt- 
cinq  asis,  domiciliés  & compris  au  rôle  des  impofitions, 
pour  concourir  à la  rédaétion  des  cahiers  &à  la  nomi- 
nation des  Députés. 

X X Y I. 

Dans  les  villes  dénommées  en  l’état  annexé  au  pré- 
fent Réglement , lès  habitans  s’a  Sembleront  d’abord  par 
corporation , à l’effet  de  quoi  les  Officiers  municipaux 
feront  tenus  de  faire  avertir,  fans  minifiere  d’Huiffier, 
les  Syndics  ou  autres  Officiers  principaux  de  chacune 
defdites  corporations,  pour  qu’ils  aient  à convoquer 
une  affemblée  générale  de  tous  les  membres  de  leur 
corporation.  Les  corporations  d’arts  Sc  métiers  choifi- 
ront  un  Député  à raifon  de  cent  individus  , Ôc  au-def- 
fous,  préfens  à l’Affemblée  ; deux  au-deffus  de  cent; 
trois  au  - deffus  de  deux  cents , ôc  ainfi  de  fuite.  Les 
corporations  d’arts  libéraux  , celles  des  Négocians  , 
Armateurs,  ôc  généralement  tous  les  autres  citoyens, 
réunis  par  l’exercice  des  mêmes  fondions,  ôc  formant 
des  affembléesou  des  corps  autorifés,  nommeront  deux 
Députés  , à raifon  de  cent  Ôc  au-deffous  ; quatre  au- 
deffus  de  cent  ; fix  au-deffus  de  deux  cents,  ôc  ainfi  de' 
fuite.  ' r 

En  cas  de  difficulté  fur  l’exécution  du  préfent  article, 
les  Officiers  municipaux  en  décideront  provifoirement, 
ôc  leur  decifion  fera  exécutée,  nonoblfant  oppofition' 
eu  appel. 


( If  ) 

X X V I î. 

Les  Labitans  compofant  le  Tiers-érat  defditcs  villes  > 
qui  ne  fe  trouveront  compris  dans  aucuns  corps  , com- 
munautés ou  corporations , s’affembleront  à l’Hotel- 
de'- ville  au  jour  qui  fera  indiqué  par  les  Officiers  mu- 
nicipaux, & il  y fera  élu  des  Députés  dans  la  propor- 
tion de  deux  Députés  pour  cent  individus  & au-delTous, 
préîens  à ladite  Aiïemblée  ; quatre  au-deffius  de  cent  ; 
lix  au-deflus  de  deux  cents , & toujours  en  augmen- 
tant ainlî  dans  la  même  proportion. 

xxvrii. 

Les  Députés  choifis  dans  ces  différentes  Afîemblees 
particulières,  formeront  à THotel-de-ville , & fous  la 
préfîdence  des  Officiers  municipaux  , rAffemblée^  du 
Tiers— état  de  la  ville  , dans  laquelle  Affemblee  ils  rédi- 
geront le  cahier  des  plaintes  Sc  doléances  de  ladite 
ville,  ôc  nommeront  des  Députés  pour  le  porter  aux 
lieu  ôc  jour  qui  leur  auront  été  indiqués. 

XXIX. 

Nulle  autre  ville  que  celle  de  Paris  n enverra  de 
Députés  particuliets  aux  Etats-généraux  , les  grandes 
villes  devant  en  être  dédommagées,  foit  par  le  plus 
grand  nombre  de  Députés  accorde  a leur  bailliage  ou 
fénéchauflée , à raifon  de  la  population  defdites  villes, 
foit  par  l’influence  qu’elles^  feront  da^is  le  cas  d’avoir 
fur  le  choix  de  ces  Députes. 

XXX. 

Ceux  des  Officiers  municipaux  qtii^  ne  feront  pas  du 
Tiers-état,  n’auront  dans  l’Affemblée  qu’ils  préfidc- 
ront , aucune  voix  , foit  pour  la  redaétion  des  cahiers  j 
foit  pour  réledion  des  Députés  ; ils  pourront  néan- 
moins être  élus-,  ôc  il  en  fera  ufé  de  même  a 1 egard 
des  Juges  des  lieux  ou  autres  Officiers  publics  qui 
préfïderont  les  Aflemblées  des  paroifles  ou  commu- 
nautés dans  lefquelles  ils  ne  feront  pas  domicilies. 

XXXI. 

'Le  nombre  des  Députés  qui  feront  choiiîs  par  le^ 


(,S) 

psi-oifTcs  Sc  communsutcs  de  esmps^ns  ^ pour  porter 
leurs  cah^rs {era  de  deux,  a raiTon  de  deux  cents  feux j 
& au-deüousi  de  trois  au-deiTus  de  deux  cents  feux  5 
de  quatre  au-deifus  de  trois  cents  feux , dr  ainfi  de  fuite! 
Les  villes  enverront  le  nombre  de  Députés'  fixé  par 
l’état  général  annexé  au  préfent  Réglement  j & à l’égard 
de  toutes  celles  qui  ne  s y trouvent  pas  comprifes  le 
nombre  de  leurs  Députés  fera  :^xé  à quatre.  ^ 

X X X I r. 

Les  aétes  que  le  Procureur  du  Roi  fera  notifier  aux 
Officiers  municipaux  des  villes  , & aux  Syndics  , Fabri- 
ciens  ou  autres  Officiers  des  bourgs,  paroifiés  & com- 
munautés des  campagnes,  contiendront  fbmmation  de 

difpofitions  du  Réglement  & de 
1 Ordonnance  du  Bailli  ou  Sénéchal , foit  pour  la  forme 
de  leurs  Afîemblees , foin  pour  le  nombre  de  Députés 
que  Icfdites  villes  & communautés  auront  à envoyer, 
iLiivant  1 état  amiexe  au  prefent  Réglement,  ou  d’après 
ce  qui  ell  porté  par  l’article  précédent. 

X X X I I L 

Dans  les  bailliages  principaux  ou  fénéchaufiees  prin- 
cipales, auxquelles  doivent  être  envoyés  des  Députés 
du  Tiers-état  des  bailliages  ou  fénéchaufiees  fecon- 
daires , les  Baillis  ou  Sénéchaux,  ou  leurs  Lieutenans 
en  Jeui  absence  , Teront  tenus  de  convoquer  ^ avant 
le  jour  indiqué  pour  l’Alfemblée  générale , une  Affem- 
blee  préliminaire  des  Députés  du  Tiers-état  des  villes, 
bourgs,  paroifiés  & communautés  de  leur  refibrt,  à 
1 effet  par  lefHits  Députés  d’y  réduire  leurs  cahiers  en  un 
^ul , Sc  de  nommer  le  quart  d entre  eux  pour  porter 
ledit  cahier  a 1 Afiemblce  generale  des  Trois-états  da 
bailliage  ou  fenechaufiéc,  & pour  concourir  avec  les 
Députés  des  autres  bailliages  fecondaires , tant  à la 
redudion  en  un  feu!  de  tous  les  cahiers  defdits  bail- 
liages ou  fenechaufiees  , qu  a l’eleéfion  du  nombre  de 
Députés  aux  Etats-généraux  , fixé  par  la  Lettre  du  Roi. 

La  reduétion  au  quart  ci-defTus  ordonnée  dans  lefdits 
feaüiiages  principaux  & fecondaires,  ne  s’opérera  pas 

d’après 


i 
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d’après  le  nombre  des  Députés  préfens,  mais  d’après 
le  nombre  de  ceux  qui  auroient  du  fe  rendre  a adite 
Ademblée,  afin  que  l’infiuence  que  chaque  bailhage 
doit  avoir  fur  la  rédadion  des  cahiers  & 1 elecfiion  des 
Députés  aux  Etats-généraux  , a raifon  de  fa  population 
& du  nombre  des  communautés  qui  en  dépendent,  ne 
fioit  pas  diminuée  par  rabfence  de  ceux  des  Députés 
qui  ne  fe  (croient  pas  rendus  a 1 Aflemblee. 

XXXIV. 

La  rédudion  au  quart  des  Députés  des  villes  & 

communautés  pour  T n'f  t'e 

généraux  , ordonnée  par  Sa  Ma) elle  dans  les  bmlliages 

principaux  auxquels  doivent  fe  reunir  les^  Députés 
d’autres  bailliages  fecondaires , ayant  etc  détermine- 
par  la  réunion  de  deux  motifs  ; 1 un  , de  prévenir  des 
Afieniblées  trop  nombreufes  dans  ces  bailliages  prin- 
cipaux ; l’autre  , de  diminuer  es  ppnes  & les  trais  de 
voyages  plus  longs  & plus  multiplies  d un  grand  nom- 
bre de  Députés  -,  & ce  dernier  motif  n exifiant  pas 
dans  les  bailliages  principaux  qui  nom  pas  de  bail- 
liages fecondaires  , Sa  Majefie  a ordonne  que  dans 
1 .M-inrinfliiY  n avant  Doint  de  Daiiiiages 


fiordes"ïah“rrdViôutërks7viUes  & cimmunaute^ 
en  un  feul  , par  tous  les  Députés  defdites  villes  & 
communautés  qui  s’y  feront  rendus  a moins  que  le 
nombre  defdits  Députés  nexcedat  celui  de  deux  cents  i 
auquel  cas  feulement  lefdits  Députés  feront  tenus  dw 
fe  réduire  audit  nombre  de  deux  cents  pour  1 eledion 
des  Députés  aux  Etats-généraux. 

XXXV. 

Les  Baillis  & Sénéchaux  principaux  auxquels  Sa 
Maiefté  aura  adreffé  fes  Lettres  de  convocation  , ou 
leurs  Lieutenans  , en  feront  remeftre  des  copies  colla- 
tionnées , ainfi  que  du  Réglement  y annexe,  aux  Lieu- 
tenans des  bailliages  & fenechaulTees  fecondaires  , 
compris  dans  l’arrondilTement  fixe  par  1 état  annexe 
au  pxéfeot  Réglement , pour  etre  procédé  par  Es 


\ 
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JJeiitenans  defciits  bailliages  de  fénéchauffees  fecor- 
daires  tant  à renregidrement  & à la  publication  déf- 
aites Lettres  de  convocation  & dudit  Réglement  qu’à 
la  convocation  des  Membres  du  Clergé , de  la  No- 
blelle  , pardevant  le  Bailli  ou  Sénéchal  principal . ou 
Ion  Lieutenant,  Sc  du  Tiers-état  pardevant  eux. 

X X X V J. 

Les  Lieutenans  des  bailliages  & fénéchaulTées  fecon- 
daires  , auxquels  les  Lettres  de  convocation  auront  été 
adreflees  par  les  Baillis  ou  Sénéchaux  principaux 
feront  tenus  de  rendre  une  Ordonnance  conforme  aux 
dirpohtions  du  prefent  Réglement,  en  y rappelait  le 
jour  fixe  par  1 Ordonnance  des  Baillis  ou  Sénéchaux 
principaux  pour  la  tenue  de  rAfiemblée  des  Trois-états 

XXXVII. 

En  conféquence , lefdits  Lieutenans  des  bailliages 

feront  afligner  les  Evê- 

’ Chapitres,  Corps  &:  Communautés 

S le^p'  ^'-uhers  des  deux 

lexes,  les  Prieurs,  les  Cures  , les  Commandeurs  & 

g eralement  tous  les  Bénéficiers,  & tous  les  NoM-s 

poTedant  fiefs  dans  l’étendue  defdits  bailliages  ou 

pti  s/n'SfpH  ^ 

XXXVIII. 

I-ieutenam  des  bailliages  ou  fénéchaulTées 
féconda, res , feront  égale, nent  notifier  les  Lettres  de 
convocation  , le  Reglement  & leur  Ordonnance  aux 
vdles  , bourgs  , paroilTes  & communautés  fituées’dans 
le  tendue  de  leur  juridiétion.  Les  AlTemblées  de  ces 
villes  Ôc  communautés  s’y  tiendront  dans  l’ordre  & 
h forme  portes  au  préfent  Réglement,  & il  fe  tiendra 

ffnéchauflfe 

lecondatres  & au  jour  par  eux  fixé,  quinzaine  ai, 

pour  TAfléœbIée  géné- 
rale des  Trois-etats  <lu  bailliage  ou  fénéchauflée  prin- 


dpal,  une  AffernbUeprtoake  d^^^^^^^ 

cipal , confotmemcm  aux  lettres  ae  eut 

XXX  IX. 


UAssembxée  des  Troia-états 

fénéchauffee  princ.pa  e ferac^^^P^ 

du  cierge  , & de  ceux  a afl^anatioas  qui  leur 

rendus  , foit  en  eonfequence  d«  a»gn«to^^^ 

affifter  à ladite  Aflentb  ee  ^ 

Dans  les  feances  , Xonrhe  & celui 

l’Ordre  de  la  Nobiefle  occupera  la 

du  Tters  fera  placé  en  face.  fon 

place  que  chacun  pien  j-,  ^ dans  aucun  cas  , 

Ordre , ne  pu.ffe  tirer  a ces 

ne  doutant  pas  que  tous  Ceux  q j^.|tdences  que 
.<T kVX=c  n’aient  les  cgards  Sc  les  <Jete‘‘:‘'\_  , ’ 


ne  doutant ‘pas  que  tous  ceux  qu'  “'Xe'ces  que 
Affemblées.n’aknt  les  égards  & es  d ere  q ^ 
l’ufage  a confacrcs  pour  les  rangs  , les  aig 

l’àge.  xr  T 


X L. 


TofsSchat  out"n\lne.ra'?.rt 

t.x,.^de.e. 
il  fera  donne  defau  ccnnie^  les  n^ 

?“  Membres  df  l’ Affemblée  , de^prpcéderjdejjement 
leurs  AiTemblées  particulières. 


/J 
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celle  de  la  N^obîejTe  fera  préiulée  par  le  Bailli  ou  Séné- 
chal, & en  Ton  abrence  par  le  Préhdent  qu’elle  aura 
e u;  auquel  cas  1 ^ffemblee  qui  fe  tiendra  pour  cette 
Préfidee  par  le  plus  avancé  en  âge. 
LAliemyee  du  Tiers-etat  fera  pré/idée  par  le  Lieute- 
nant ciu  bailliage  ou  de  la  fénéchaulîée  , & à fon  défaut, 
par  celui  qui  doit  le  remplacer.  Le  Clergé  & la  No- 
blefle  nommeront  leurs  Secrétaires  j le  Greffier  du 
bailliage  lera  Secrétaire  du  Tiers. 

( ^ L I J- 

S IL  s éleve  quelques  difficultés  fur  la  juffification 
des  titres  & qualités  de  quelques-uns  de  ceux  qui  fe 
prelenieront  pour  être  admis  dans  l’Ordre  du  Clergé 
ou  dans  celui  de  la  Nobleffie  , les  difficultés  feronj 
décidées  pro VI foirement  par  le  Bailli  ou  Sénéchal,  & 
en  ioi^abfence  par  fon  Lieutenant  , affilié  de  quatre 
Lcclchaffiques  pour  le  Clei-gé  , & de  quatre  Gentils- 
hommes pour  la  Nobleffie,  fans  que  la  décffion  .qui 

interviendra,  puiffie  fervir  ou  préjudicier  dans  aucun 
autre  cas. 

X L I I î. 

rédigera  Ces  cahiers,  & nommera" 
les  Ueptites  leparement,  à moins  qu’ils  ne  préfèrent 
d y procéder  en  commun  , auquel  cas  le  confentement 
des  tiois  Ordres  , pris  feparément , fera  néceffiaire. 

X L I V. 

Pour  procéder  Ha  rédaélion  des  cahiers,  il  fera 
omme  des  Commiffaires  qui  y vaqueront  fans  inter- 
lupnon  & fans  delai  ; & auffi-tôt  que  leur  travail  fera 
hni , les  cahiers  de  chaque  Ordre  feront  définitivement 
arrêtes  dans  l’Afiemblée  de  fOrdre. 

X L V. 

Les  cahiers  feront  d^eflés  & rédigés  avec  le  plus  de 

dim  ^1  ' ■’  pouvoirs 

dont  les  Députés  feront  munis  , devront  être  généraux 

, ainii  qu  il  effi  pofte  aux  Lettres  de  convocation. 


■f 
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X L V 1. 

Les  élevions  des  Députés  qui  feront  fucceffivement 
choifis  pour  former  les  Ademblées  graduelles  ordon- 
nées par  le  préfent  Réglement feront  faites  à haute 
voix.  Les  Députés  aux  Etats-généraux  feront  feuls  élus 
par  la  voie  du  fcrutin. 

X L V I L 

Pour  parvenir  à cette  derniere  éledlion  , il  fera 
d’abord  fait  choix  au  fcrutin  de  trois  Membres  de 
l’Aflemblée , qui  feront  chargés  d’ouvrir  les  billets , 
d’en  vérifier  le  nombre  , de  compter  les  voix,  de  de 
déclarer  le  choix  de  l’Afiemblée.  ^ 

Les  billets  de  ce  premier  fcrutin  feront  dépofes  par 
tous  les  Députés  fucceffivement  dans  un  vafe  place  fur 
une  table  , au-devant  du  Secrétaire  de  1 Aflfemblee  , de 
la  vérification  en  fera  faite  par  ledit  Secrétaire  , affifte 
des  trois  plus  anciens  d’âge.  _ 

Les  trois  Membres  de  l’AlTemblée  qui  auront  eu  le 
^ plus  de  voix  , feront  les  trois  Scrutateurs. 

Les  Scrutateurs  prendront  place  devant  le  bureau 
au  milieu  de  la  falle  de  l’Affemblée , ils  dépoferont 
d’abord  dans  le  vafe  à ce  préparé,  leur  billet  d’éleétion  ; 
après  quoi  tous  les  Elcéteulrs  viendront  pareillement  , 
l’un  après  l’autre  , dépofer  ollenfiblement  leurs  billets 
dans  ledit  vafe. 

Les  Eledeurs  ayant  repris  leurs  places  , les  Scru- 
tateurs procéderont  d abord  au  compte  de  recerifement 
des  billets  -,  de  fi  le.  nombre  s’en  trouvoit  fupérieur  à 
celui  des  fuffrages  exiftans  dans  l’Afiemblée  , en  comp- 
tant ceux  qui  réfultent  des  procurations  , il  feroit  fur- 
la  déclaration  des  Scrutateurs  , procédé  à l’mfiantâ  un 
nouveau  fcrutin  , de  les  billets  du  premier  fcrutin 

feroient  incontinent  brûlés.  -i  r • 

Si  le  même  billet  portoit  plufieurs  noms , il  /^^oit 
rejeté,  fans  recommencer  le  fcrutin;  il  en  feroit  ule 
de  mênne  y dsns  le  C3.s  ou  il  Te  trouveroit  un  ou  pluficuirs 

billets  qui  fufient  en  blanc.  n / -t  r 

Le  nombre  des  billets  étant  ainli  conftate , iis  feront 
ouverts , & les  voix  feront  vérifiées  par  lefdits  Scru- 
tateurs , à voix  baffe. 


* 
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La  pluralité  fera  cenlée  acquife  par  une  feule  voix 
âu-dedus  de  la  moitié  des  fuflrages  de  rAflemblée. 

Tous  ceux  qui  auront'  obtenu  cette  pluralité,  feront 
déclarés  Elus. 

Au  défaut  de  ladite  pluralité,  on  ira  une  fécondé 
fois  au  fcrutin,  dans  la  forme  qui  vient  d’êrre  pref- 
crite;  &■  fi  le  choix  de  rAlTemblée  n’efi;  pas  encore 
déterminé  parla  pluralité,  les  Scrutateurs  déclareront 
les  deux  fujets  qui  auront  réuni  le  plus  de  voix  , ôc  ce 
feront  ceux-là  feuls  qui  pourront  concourir«  Félcétion 
qui  fera  déterminée  par  le  troifieme  tour  de  fcrutitx, 
en  forte  qu’il  ne  fera  dans  aucun  cas  nécelTaire  de 
recourir  plus  de  trois  fois  au  fcrutin. 

. E,n  cas  d’égalité  parfaite  de  fuffrages  entre  les  con- 
currens  dans  le  troifieme  tour  de  fcrutin , le  plus 
ancien  d’âge  fera  élu. 

T.  ous  les  billets  ainfi  que  les  notes  des  Scruta- 
teurs , feront  foigneufement  brûlés  après  chaque  tour 
de  fcrutin. 

Il  fera  procédé  au  fcrutin  , autant  de  fois  qu’il  y aura 
de  Députés  à nommer. 

X LVJII. 

Dans  le  cas  où  la  même  perfonne  auroit  été  nommée 
Député  aux  Etats-généraux  par  plus  d’un  bailliage  dans 
l’Ordre  du  Clergé,  de  la  Noblefie  ou  du  Tiers-état , 
elle  fej-a  obligée  d’opter  ; s’il  arrive  que  le  choix  du 
bailliage  tombe  fur  une  perfonne  abfente , il  fera  fur 
le  champ  procédé  dans  la  même  forme  à l’élection  d’un 
fuppléant  poiar  remplacer  ledit  Député  abfent  , fi , à 
raifbn  de  l’oppon  ou  de  quelque  autre  empêchement , 
il  ne  pouvoir  point  accepter  la  députation. 

X L I X. 

Toutes  les  éleétions  graduelles  des  Députés,  y 
compris  celles  des  Députés  aux  Etats-généraux,  ainfi 
que  laremife  qui  leur  fera  faite,  tant  des  cahiers  par- 
ticuliers que  du  cahier  général,  feront  conftatées  par 
des  procès-verbaux  qui  contiendront  leurs  pouvoirs. 


V 
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bmlliages  & fénéchauffées , compds  dLs  ’aTa^nnîl 
au  prefent  Reglement  de  procéder  à toutes  les  ISl 
rations  & a tous  les  aâes  prelirits  pour  parveml  à la 

nomtnation  des  Députés  , tant  aux  AlTemblée"  pan! 

CLilieres  qu  aux  litats-generaux  rplnr»  l’r^r-oj  j n- 
bailliages  & fénéchauflis . 

ledit  état,  fans  que  defdits  aâes  & opérations  nUn 
general  d aucune  des  difpolîtions  faites  par  Sa  Maiefté 
a l occafion  de  la  convocation  des  Etats-généraux  ni 
aucunes  des  expreflions  employées  dans  le  préfent 
Raf  'T’c'  Sentences  & ordonnances  des 

JeC'  rCtf  principaux,  qui  auront  fait  paffer 

les  Eetties  ds  convocation  aux  Officiers  des  bailLges 
ou  ^nechaulTees  fecondaires , il  puiflé  être  induif  Ci 
icfultei  en  aucun  autre  cas  aucun  changement’ ou 
novation  dans  l'ordre  accoutumé  de  fupériorité  ingC 
riorite  ou  égalité  defHits  bailliages.  ^ 

■ L I.  i > 

Sa  Majesté  voulant  prévenir  tout  ce  qui  pourroir 
arrêter  ou  retarder  le  cours  des  opérations  prefciV^. 

toutes  les  fentences , ordonnances  de  décifions  qui 
int^-viendront  fur  les  citations  , les  ademblées  les 
eledions , & generalemenr  fur  toutes  les  opérations 

qui  y Jèront  relatives,  feront  exécutées  par  proviüor 

nonobdant  toutes  appellations  & oppo/îtions^en  forme 
judiciaire  , que  Sa  Majefté  a interdites  , faufaux  parties 
intereflees  a fe  pourvoir  pardevers  Elle  , par  voie 
reprelentations  & par  f mples  mémoires. 

Fait  & arrêté  par  le  Roi , étant  en  Ton  Confeil 
tenu  a \errailles  le  vingt-quatre  Janvier  mil  fept  cenj 
quatre  - vingt  - neuf.  LOUIS,  £,  vil  bas 

LaUBENT  DE  ViLLEDEUIL.  ' ^ 
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r A Ville  de  Lyon  enverra  à l’AlTemblee- 
^frale  de  la  Sénéchauffée  cent  cinquante 

Députés. 

SaINT-ChAMON  jllUlt, 

Condrieu,  fix. 


"La  Sénéchauffée  de  Lyon  députera  direfte- 

ment  aux  Etats-Généraux  quatre  Deputatiom 

pofées  d’un  Député  du  Cte?!,’  ® “ 

Rr  rlpnv  fl  11  TlBIS"  llitat. 


com 


la  Nobleffe,  & de  deux  du  Tiers- 
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